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TEXTE

In tro duc tion
La crise sa ni taire pro vo quée par la Covid- 19 est un phé no mène so cial
total donc in com men su rable. Pa ra doxa le ment, son ap pré hen sion
peut ga gner à être en vi sa gée par ses tra duc tions dans une sphère
par ti cu lière. Rap por tés aux mondes du droit et des ju ristes, la dé‐ 
marche ici pré sen tée consiste à cher cher à com prendre les ré per cus‐ 
sions, tant ob jec tives que sub jec tives, de ce phé no mène sur les ac‐ 
teurs de la jus tice so ciale et pé nale.
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Un phé no mène so cial total
En mars  2020, après une lente mon tée des ten sions pen dant plu‐ 
sieurs se maines, la France bas cule sou dai ne ment dans une crise sa ni‐ 
taire to tale qui n’est d’ailleurs pas en core ache vée. La rup ture est
bru tale, frap pant la so cié té de si dé ra tion. Du jour au len de main, le
pays entre « en Pan dé mie », « nou veau conti nent men tal », do maine
d’une in cer ti tude et d’une in quié tude pro téi formes qui ef facent
nombre de re pères col lec tifs et in di vi duels (Stie gler, 2021  ; Fas sin,
2021). Dans un cli mat de peur(s), l’État, mal pré pa ré, im pro vise (Ber‐ 
ge ron, Bor raz, 2020  ; Che val lier, 2021  ; Davet, Lhomme, 2020 1). Fai‐ 
sant re tour à l’idée de sou ve rai ne té, il se re plie et se dé ploie tout à la
fois. Tan dis que le monde ex té rieur, même eu ro péen, est tenu à dis‐ 
tance, la puis sance éta tique se dé mul ti plie à l’in té rieur des fron tières
na tio nales, au nom d’un im pé ra tif de santé pu blique qui écrase toute
autre consi dé ra tion. « État- forteresse », « État sé cu ri taire », « État- 
puissance  », «  État- providence  », toutes ces di men sions, par fois en
dé clin à la veille de la crise, s’im posent dans une tem po ra li té tout en‐ 
tière ab sor bée par l’ur gence (Che val lier, 2021). S’il per dure, l’État de
droit n’est pas épar gné par cette trans for ma tion glo bale. En quelques
jours, alors que la po pu la tion fait l’objet d’un confi ne ment gé né ral dé‐ 
cré té par le Pre mier mi nistre sur un fon de ment ju ri dique in cer tain
(La quièze, 2020), une loi est adop tée, qui ins ti tue un nou veau ré gime
d’ex cep tion  : l’état d’ur gence sa ni taire 2. Pour une durée en pra tique
in cer taine puisque des re con duc tions pé rio diques sont ad mises, le
texte opère une re dis tri bu tion pro vi soire du pou voir dans l’État (Per‐ 
ri neau, 2020), no tam ment aux fins de dé ci der de res tric tions des li‐ 
ber tés fon da men tales à un degré in édit en temps de paix. En pra‐ 
tique, peur et si dé ra tion ai dant, face à des défis dont l’iden ti fi ca tion
même est dif fi cile, l’Exé cu tif exerce des pré ro ga tives exor bi tantes, en
liai son in cer taine avec des scien ti fiques ex perts, tan dis que le Par le‐ 
ment et le juge se re tirent – par tiel le ment 3.

2

Les ré per cus sions de la crise sa ni taire
sur les ser vices pu blics

Dans ce contexte, le sort des ser vices pu blics est in égal en ce prin‐ 
temps  2020. Selon la per cep tion que l’État se fait de leur né ces si té
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im mé diate pour la po pu la tion, leur ac ti vi té est, plus ou moins, main‐ 
te nue ou sus pen due. Le ser vice pu blic de la jus tice, no tam ment ju di‐ 
ciaire, n’échappe pas à cette re con fi gu ra tion. Face à un virus et à une
ma la die fort mal connus, en l’ab sence de moyens de pro tec tion dis‐ 
po nibles, la pré ser va tion de la santé des per son nels comme des jus ti‐ 
ciables pose la ques tion d’un repli, dans son prin cipe et, cette ques‐ 
tion ré glée aus si tôt que posée, dans sa me sure. Entre sus pen sion des
ac ti vi tés ren voyées à des jours meilleurs et bas cu le ment en mode nu‐ 
mé rique, la jus tice ju di ciaire doit ré vi ser ra di ca le ment son fonc tion‐ 
ne ment en quelques jours. Le choix est cor né lien, qui im pose d’ar bi‐ 
trer entre lutte contre la pro pa ga tion du nou veau co ro na vi rus, d’une
part, et droits des jus ti ciables et main tien de l’ordre pu blic, d’autre
part. To tale, la crise sa ni taire per cute la jus tice ju di ciaire à plu sieurs
titres. Qu’il s’agisse du trai te ment des conten tieux or di naires, du
contrôle du pou voir 4 ou de l’in ves ti ga tion sur la ges tion po li tique et
ad mi nis tra tive d’une crise dont le nombre de vic times croît de jour en
jour 5, la jus tice ju di ciaire de meure au centre de la vie de la Na tion.
Que faut- il sus pendre ? Que faut- il re dé ployer ? Les ques tions sont
ver ti gi neuses, qui en gagent des en jeux qui touchent au cœur la dé‐ 
mo cra tie li bé rale. Elles le sont d’au tant plus qu’elles se posent à une
ins ti tu tion éprou vée par des dif fi cul tés struc tu relles et conjonc tu‐ 
relles dès avant la crise (Ser ve rin, 2001, 2003). Re dé fi ni tion du rôle du
juge 6, sous- financement ré cur rent 7 source de re tard dans la trans‐ 
for ma tion nu mé rique, in ci dence de la doc trine nou velle du new pu‐ 
blic ma na ge ment, évo lu tion des pro fils pro fes sion nels, mou ve ments
so ciaux comme celui lié au pro jet de ré forme du ré gime de re traite
des avo cats… Non ex haus tive, la liste d’élé ments de fra gi li sa tion à la
veille de la pan dé mie était déjà longue.

Com prendre les ré per cus sions sur les
ac teurs de la jus tice so ciale et pé nale
Cela fait de cette sé quence in édite un objet de re cherche. La crise est
tout à la fois un puis sant ré vé la teur de réa li tés jusqu’alors mal per‐ 
çues et le vec teur de bou le ver se ments si pro fonds que la ques tion se
pose im mé dia te ment des traces du rables qu’elle pour rait lais ser. Un
mode d’ap pré hen sion de cet objet tient à l’étude des com por te ments
et ré ac tions que les gens de jus tice ont eus dans ces se maines où le
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confi ne ment d’abord, le dé con fi ne ment très pro gres sif en suite ont
re dé fi ni leurs condi tions de tra vail en même temps que leur vie per‐ 
son nelle. Ces bou le ver se ments ré sultent no tam ment de toute une
série de me sures ins crites dans des textes lé gis la tifs et ré gle men‐ 
taires. La re cherche en tend ainsi rendre compte non seule ment de la
réa li té vécue par les ac teurs, de leur per cep tion du ser vice pu blic au‐ 
quel ils concourent et des trans for ma tions de celui- ci.

Le pro jet a donc été formé d’in ter ro ger la po pu la tion des pra ti ciens
du droit sur sa pra tique pro fes sion nelle pen dant cette pé riode à nulle
autre pa reille. Une équipe in ter dis ci pli naire a été réunie, par la col la‐ 
bo ra tion de trois ju ristes et de deux so cio logues des pro fes sions du
droit 8. Sa dé marche a consis té dans la concep tion et la sou mis sion
d’un ques tion naire dans un es pace dis ci pli naire et géo gra phique dé fi‐ 
ni no tam ment en fonc tion de la com po si tion de l’équipe de re‐ 
cherche. Il s’agiss sait d’aller au plus près des ac teurs de ter rain pour
sa voir et com prendre com ment, en tant qu’avo cats, juges ou re pré‐ 
sen tant du mi nis tère pu blic, ils ont adap té leurs modes de faire, voire
de pen ser, dans un uni vers phy sique et men tal, in di vi duel et so cial,
bou le ver sé par un fléau im pré vu.

5

S’il est trop tôt pour li vrer les conclu sions de ce tra vail en cours, cet
ar ticle en tend en pré ci ser les contours, no tam ment mé tho do lo‐ 
giques. Les in ci dences de la crise sur l’ins ti tu tion ju di ciaire rap pe lées
(1) et l’in té rêt de la re cherche in ter dis ci pli naire pré ci sé (2), de pre‐ 
mières pistes pour ront être es quis sées (3).

6

1. L’in ci dence de la crise sa ni taire
sur le fonc tion ne ment de la jus ‐
tice
La crise née de la pan dé mie de Covid- 19 qui a tou ché la France à
comp ter de la fin de l’hiver 2019-2020 a ra pi de ment per tur bé le fonc‐ 
tion ne ment des ju ri dic tions, no tam ment ju di ciaires (Jean, 2020). La
durée de la crise sa ni taire a conduit le gou ver ne ment à adop ter des
me sures très dif fé rentes en fonc tion des pé riodes et cela a eu des in‐ 
ci dences hé té ro gènes sur le fonc tion ne ment de la jus tice. Le pre mier
confi ne ment gé né ral de la po pu la tion, au début du prin temps 2020, a
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eu des ef fets par ti cu liè re ment mar qués. En effet, pour une large part,
l’ins ti tu tion ju di ciaire, comme le reste des ac ti vi tés so ciales, a été
mise à l’arrêt afin de li mi ter la conta gion ; les ac ti vi tés main te nues par
ex cep tion ont été si gni fi ca ti ve ment ré or ga ni sées – avec de nou veaux
cri tères de hié rar chi sa tion pour dé ter mi ner ce qui peut être re por té,
un re cours as sou pli à la vi sio con fé rence… Ce fai sant, c’est tout un
sec teur pro fes sion nel qui s’est trou vé bou le ver sé  : au- delà des ju ri‐ 
dic tions, c’est no tam ment l’ac ti vi té des avo cats qui a été af fec tée.
L’in ci dence de la crise est d’au tant plus grande que l’ins ti tu tion ju di‐ 
ciaire avait été per tur bée dans les mois qui pré cé daient le pre mier
confi ne ment par deux grèves  : l’une des trans ports en com mun,
l’autre des avo cats.

Dès mars 2020, la jus tice a été sou mise en par tie à un droit pro vi soire
abon dant, issu, no tam ment, d’or don nances, de dé crets et, en par tie,
de la pra tique ju di ciaire elle- même.

8

Cette rè gle men ta tion d’ex cep tion a concer né aussi bien les règles
sub stan tielles que pro cé du rales. En droit so cial, ces règles ont no‐ 
tam ment porté sur la mise en place du ré gime de l’ac ti vi té par tielle,
sur l’adap ta tion de celles en ma tière de temps de tra vail, sur l’adap ta‐ 
tion des règles ap pli cables au co mi té so cial et éco no mique, mais éga‐ 
le ment celles re la tives au ré gime ju ri dique des ar rêts de tra vail liés à
la Covid- 19. Au cours de la pé riode du 15 mars au 31 mai 2020, quatre
lois, onze or don nances, quinze dé crets et cinq ar rê tés ont été adop‐ 
tés. Le même foi son ne ment a agité la sphère pé nale  : lois, or don‐ 
nances, rè gle ments, cir cu laires d’ap pli ca tion ont été nom breux et
sou vent adop tés à titre pro vi soire. Pour une part, il s’agis sait
d’étendre le champ de la ré pres sion pour sanc tion ner les prin ci pales
règles de po lice sa ni taire prises pour lut ter contre l’ex pan sion de
l’épi dé mie –  ainsi du confi ne ment (Rous voal, 2020). Pour une autre
part, il s’agis sait d’amé na ger la pro cé dure pé nale, par dé ro ga tion au
droit or di naire dont la mise en œuvre ap pa rais sait aux pou voirs pu‐ 
blics comme peu com pa tible avec les contraintes nées de la crise (Ra‐ 
schel, 2020).

9

Nous fai sons l’hy po thèse que la crise sa ni taire a agi comme un ré vé la‐ 
teur de l’état de l’ins ti tu tion ju di ciaire. En effet, elle a mis en lu mière
les li mites de l’in for ma ti sa tion des tri bu naux : le té lé tra vail des gref‐ 
fiers s’est lar ge ment trou vé em pê ché par le dé fi cit de ma té riel dis po‐
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nible pour leur per mettre d’ac cé der, de puis leur do mi cile, aux lo gi‐ 
ciels pro fes sion nels. La crise a éga le ment ou vert un es pace d’ajus te‐ 
ments et d’in no va tions dont cer tains élé ments pour raient et/ou de‐ 
vraient de meu rer lorsque la pan dé mie aura cessé. Le re cours à la vi‐ 
sio con fé rence, y com pris en ma tière pé nale, sor ti ra cer tai ne ment en‐
core ren for cé de cette pé riode sin gu lière  : si les dis po si tions pro vi‐ 
soires s’ana lysent, en termes de tech nique ju ri dique, comme des ex‐ 
cep tions au droit com mun, elles s’ins crivent tou te fois dans le dé ve‐ 
lop pe ment constant d’une po li tique ju ri dique de dif fu sion tou jours
crois sante de cet ins tru ment de com mu ni ca tion que la Chan cel le rie
pro meut no tam ment du fait des éco no mies bud gé taires qu’il per met
(Rous voal, 2021). Plus lar ge ment, la crise n’a- t-elle pas ac cé lé ré le dé‐
ploie ment de cer taines mo da li tés nou velles de trans for ma tion en
cours de la jus tice  ? Quelles ré per cus sions cela aurait- il sur l’accès
au(x) droit(s) et à la jus tice ?

Ainsi, la crise ma jeure que nous vi vons forme une double fe nêtre sur
un réel fuyant. D’une part, elle ouvre sur l’ins ti tu tion ju di ciaire au plus
près de son fonc tion ne ment concret. D’autre part, elle donne à voir
les ré ac tions de l’ins ti tu tion face à un défi ma jeur, quoique d’ori gine
exo gène. À ce se cond titre, il de vrait y avoir là le creu set d’ex pé ri‐
men ta tions dont la ques tion de la pé ren ni sa tion se po se ra, soit par
ins crip tion dans le droit com mun de de main (CEPEJ, 2020, not. prin‐ 
cipe 7), soit par ré ac ti va tion à la fa veur d’une pro chaine crise si elle
de vait ad ve nir 9.

11

L’étude pro po sée vise à étu dier le fonc tion ne ment concret de la jus‐ 
tice pen dant la crise sa ni taire afin de ré pondre à ces ques tion ne‐ 
ments.

12

2. Contours et mé tho do lo gie de la
re cherche
L’équipe de re cherche in ter dis ci pli naire re groupe des ju ristes et des
so cio logues des pro fes sions du droit de Rennes. La re cherche mo bi‐ 
lise des mé thodes mixtes, c’est- à-dire à la fois une ap proche quan ti‐ 
ta tive (par ques tion naire) et une ap proche qua li ta tive (par en tre tiens
semi- directifs). La re cherche se dé com pose en deux phases  : après
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l’en quête par ques tion naire déjà réa li sée, nous ef fec tue rons des en‐ 
tre tiens semi- directifs, no tam ment avec des chefs de ju ri dic tion.

L’en quête par ques tion naire a été lan cée en mai 2020 au près de ma‐ 
gis trats pro fes sion nels 10 de l’ordre ju di ciaire et d’avo cats, avec pour
objet le re cueil d’in for ma tions sur les in ci dences de la crise, en gé né‐ 
ral, et du confi ne ment, en par ti cu lier, sur l’exer cice de leur ac ti vi té
pro fes sion nelle. Elle s’est li mi tée aux ju ri dic tions du Grand Ouest,
soient les res sorts ter ri to riaux des cours d’appel de Rennes, d’An gers
et de Caen.

14

Les pra ti ciens in ter ro gés exercent prin ci pa le ment en ma tières pé nale
et so ciale. Ce choix est lié aux com pé tences des cher cheurs com po‐ 
sant l’équipe, mais il ré sonne sur tout avec les spé ci fi ci tés de ces
branches du droit dans le contexte pan dé mique. Il est ici ques tion
no tam ment des amé na ge ments spé ci fiques dus, sur fond d’ur‐ 
gence(s), aux be soins de la ré pres sion et à la conti nui té de l’ac ti vi té
éco no mique et à la santé au tra vail qui ont nour ri une lé gis la tion pro‐ 
vi soire par ti cu liè re ment dense ap pe lant des conseils au près des em‐ 
ployeurs.

15

À tra vers les ins tances pro fes sion nelles per ti nentes (chefs de cour,
bar reaux…) et/ou par contact per son nel avec un membre de l’équipe,
un ques tion naire a donc été dif fu sé par voie élec tro nique en
mai 2020 11. Il ar ti cule onze ques tions de fond et un talon com pre nant
cinq ques tions 12. Ano nyme, il de vait être ren sei gné en ligne – en une
fois, faute d’en re gis tre ment.

16

Sans ori gi na li té, la concep tion du ques tion naire a été do mi née par la
re cherche d’un équi libre entre deux ob jec tifs en ten sion. Le sou hait
d’un ins tru ment per met tant d’épou ser lar ge ment les nom breux vi‐ 
sages de la crise pour les pra ti ciens, à l’ins tant et dans la durée, se
confron tait à l’im pos si bi li té pra tique de mul ti plier les ques tions, sauf
à dé cou ra ger le pu blic visé d’y ré pondre. Le choix a donc été fait d’un
nombre li mi té de ques tions ou vertes pour que les in té res sés n’aient
pas à y consa crer plus de quelques mi nutes, une cer taine di ver si té
des ob jets abor dés pré ser vant néan moins la pos si bi li té d’un spectre
large en termes de conte nu. Au de meu rant, que les ré ponses ap por‐ 
tées puissent être étayées per met tait que les ré pon dants qui le sou‐ 
haitent puissent ré pondre de ma nière ar gu men tée en quelques
lignes.
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Les onze ques tions de fond per mettent ainsi d’évo quer les prin ci pales
in ci dences de la crise sur l’exer cice de l’ac ti vi té pro fes sion nelle prise
dans ses dif fé rentes di men sions  : ac ti vi tés em pê chées, (non-)fré‐ 
quen ta tion du Pa lais de jus tice, re la tions avec les autres ac teurs de la
jus tice, no tam ment les jus ti ciables, im pact éco no mique de la crise, ef‐ 
fets de la dif fu sion de la vi sio con fé rence sur les dif fé rentes ac ti vi tés
pro fes sion nelles, consé quences des chan ge ments dans l’état du droit
bou le ver sé par la lutte contre la pan dé mie, ar ti cu la tion des
contraintes pro fes sion nelles avec les charges de fa mille… Les ques‐ 
tions portent prin ci pa le ment sur la réa li té pré sente vécue par les
per sonnes in ter ro gées mais se pro longent par fois par l’évo ca tion des
pers pec tives que ces ac teurs pres sentent – ainsi des ef fets à moyen
terme de l’ex ten sion in édite de l’ac ti vi té à dis tance par le re cours aux
moyens de té lé com mu ni ca tion. Les ques tions ont trait à des faits ob‐ 
jec tifs et/ou à leur per cep tion sub jec tive par la per sonne in ter ro gée.

18

Après plu sieurs dif fu sions, 133 ques tion naires ont été re tour nés à
l’équipe de re cherche.

19

3. Pre mières don nées d’ana lyse et
pistes de ré flexion
Entre mi- mai et fin août 2020, 133 ré ponses au ques tion naire ont été
col lec tées, es sen tiel le ment en juin et en juillet, soit à une pé riode où
le pre mier confi ne ment de la po pu la tion avait pris fin pour lais ser
place à une pé riode de tran si tion faite d’amé na ge ments dont l’écart à
la norme gé né rale se ré dui sait pro gres si ve ment 13.

20

Les ré pon dants pré sentent des pro fils va riés   : 76 sont avo cats
(57,6 %), 33 ma gis trats du siège (25 %) et 23 du par quet (17 %) ; 52 dé‐ 
si gnent le droit pénal (39,4  %) comme do mi nant leur ac ti vi té, 28 le
droit so cial (21,2 %) – 52 ré pon dants (39,4 %) co chant « autre ». Une
ma jo ri té des ré ponses émanent de femmes  : 81 (61,4 %). La di ver si té
géo gra phique est réelle  : plus de dix villes dif fé rentes peuvent être
re le vées au titre du prin ci pal lieu d’exer cice. Cette dis per sion est tou‐ 
te fois re la tive  : pour di verses rai sons, no tam ment des biais de dif fu‐ 
sion liés aux contacts per son nels des cher cheurs avec des ac teurs ju‐ 
di ciaires lo caux, le res sort de la cour d’appel de Rennes est lar ge ment
re pré sen té, Rennes même étant l’af fec ta tion d’un tiers du panel (43).
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Le dé pouille ment de cette masse d’in for ma tions est en cours. Il est
donc trop tôt pour en tirer des conclu sions dé fi ni tives. Tou te fois, de
pre mières ob ser va tions peuvent être faites, nour ris sant des hy po‐ 
thèses qui se ront mises à l’épreuve de l’ex ploi ta tion des ré sul tats
com plets puis des en tre tiens en vi sa gés pour la phase 2 de l’en quête.

22

À titre li mi naire, il convient de sou li gner que, en l’ab sence d’ex ploi ta‐ 
tion sta tis tique mul ti va riée, la di ver si té des ré ponses est évi dente
pour la ma jo ri té des ques tions po sées. Parmi cette di ver si té, des
lignes de par tage sont par fois net te ment vi sibles : par exemple, le re‐ 
gard porté sur l’essor de la vi sio con fé rence dif fère des par que tiers
aux avo cats. Ce pen dant, les lignes de par tage ne re coupent pas tou‐ 
jours un cli vage iden ti fié comme les ca té go ri sa tions pro fes sion nelles
(avo cats / ma gis trats, ma gis trats du siège / du par quet) ou le sec teur
d’ac ti vi tés (droit pénal / droit so cial). Pour cer taines ques tions, il
semble que d’autres fac teurs fondent cette va rié té : la plus ou moins
grande ap pé tence pour la tech no lo gie, peut- être la taille des ju ri dic‐ 
tions et des bar reaux. In dé nia ble ment, ces cri tères s’en tre mêlent,
des si nant des dis tinc tions mul ti fac to rielles.

23

Sous cette ré serve, des thèmes do minent, sug gé rant sou vent l’idée
que la crise ré vèle et/ou ac tua lise des fra gi li tés pré exis tantes.

24

Ainsi de l’en va his se ment du nu mé rique, dans une po ro si té entre té lé‐ 
tra vail et mo di fi ca tion de la pro cé dure ju di ciaire elle- même. Celui- ci
pose no tam ment la ques tion des trans for ma tions du droit (recul de
l’ora li té…) et de leur pé ren ni té (hy po thèse de la crise comme oc ca‐ 
sion d’un bas cu le ment sys té mique). Il ré sonne aussi avec les ques‐ 
tions éco no miques, de l’équi libre fi nan cier des ca bi nets d’avo cats à
l’al lo ca tion des moyens à et dans l’ins ti tu tion ju di ciaire.

25

Ainsi en core de l’ef fa ce ment de cer tains ac teurs et de la re dé fi ni tion
des re la tions entre les autres. Par exemple, la crise a mis hors cir cuit
un greffe mal équi pé pour tra vailler à dis tance. Cela a pro duit des ef‐ 
fets com plexes sur le lien entre ma gis trats et avo cats, ha bi tuel le ment
mé dia ti sé par le gref fier.

26

Ainsi, enfin, de l’évo lu tion de la charge de tra vail et de sa per cep tion
par les in té res sés. Sur ce point, une grande hé té ro gé néi té des ré‐ 
ponses s’ob serve, de la sa tu ra tion, pou vant avoir des in ci dences sur la
santé men tale de la per sonne, à la di mi nu tion des tâches, li bé rant un

27
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temps jusqu’alors ac ca pa ré par les mis sions pro fes sion nelles. Au cune
ex pli ca tion n’ap pa raît im mé dia te ment. Il fau dra donc cher cher à
com prendre ce phé no mène. Est- ce l’effet de l’in sta bi li té de la norme,
avec le tra vail de mise à jour que cela im plique mais pour quoi alors
ces vio lents contrastes ? Est- ce plu tôt lié à la si tua tion fa mi liale et/ou
à la (non-)maî trise des ou tils nu mé riques ? Les hy po thèses sont nom‐ 
breuses, qui peuvent se com bi ner ou s’op po ser. Plus glo ba le ment, au
terme d’un pre mier dé pouille ment, avec toute la pru dence re quise
donc, une hy po thèse émerge : la crise sa ni taire a frap pé un monde en
mu ta tion, créant un effet com plexe de su per po si tion des chan ge‐ 
ments en cours ou la tents et des per tur ba tions du mo ment. La di ver‐ 
si té des ac teurs et de leur si tua tion (pro fes sion, lieu d’exer cice, sec‐ 
teur d’ac ti vi té, mais aussi ma ni fes te ment des don nées plus hu maines,
en termes de per son na li té) en donne une re pré sen ta tion plu rale, dans
sa des crip tion « ob jec tive » comme dans son ap pré cia tion sub jec tive
(de la dé plo ra tion des chan ge ments à l’ap pro ba tion sans ré serve).

 

An nexe : Ques tion naire d’en quête
« Les ef fets de la crise du Covid
au près des pra ti cien·ne·s du
droit »
Pro jet « Covid- 19 et droit », Uni ver si té de
Rennes 1, Ins ti tut de l’Ouest : Droit et Eu rope
(IODE – UMR CNRS 6262)

Dans le cadre d’un pro jet de re cherche sur les ef fets de la crise sa ni‐ 
taire sur le droit et la jus tice, nous sou hai tons col lec ter des té moi‐ 
gnages de pra ti cien·ne·s sur les (non-)in ci dences de cette crise et ses
im pli ca tions sur leur vie pro fes sion nelle, leurs pers pec tives et leur
rap port au droit en ce mois de mai 2020, pour pou voir en ef fec tuer
une ex ploi ta tion scien ti fique. Nous vous re mer cions par avance de
vous prê ter à cet exer cice, dont nous vous pré sen te rons les ré sul tats.
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Nos ques tions portent sur votre ex pé rience de la crise sa ni taire et ses
im pli ca tions, à com men cer par le confi ne ment, dans une pers pec tive
pro fes sion nelle. Vous êtes in vi té·e à ré pondre aussi lon gue ment (ou
briè ve ment) que vous le sou hai tez. Si vous es ti mez ne pas être
concer né·e par une ques tion, merci d’in di quer briè ve ment pour quoi.

29

Vos ré ponses sont ano nymes. Le for mu laire est bref de sorte que
quelques mi nutes suf fisent pour y ré pondre, mais il doit être ren sei‐ 
gné en une seule fois, faute d’en re gis tre ment.

30

N’hé si tez pas à nous contac ter pour toute ques tion ou ob ser va tion :31

Jo sé pha Dir rin ger
Marie Mes nil
Phi lip Mil burn
Laurent Rous voal

Votre té moi gnage

���Quels sont les as pects de votre ac ti vi té pro fes sion nelle qui ont été em pê chés
par le confi ne ment ?

���Quelles ac ti vi tés avez- vous pu réa li ser en dépit de cela ?
���Avez- vous été amené·e à vous rendre au Pa lais, et avec quelle fré quence ?
���Quels sont les moyens qui vous ont per mis de tra vailler à dis tance ?
���Quel bilan faites- vous du re cours à la vi sio con fé rence avec les autres ac teurs

de jus tice ? Avec les jus ti ciables ?
���Ce mode de tra vail a- t-il mo di fié vos re la tions in di vi duelles ou col lec tives

avec les autres ac teurs de jus tice et en quoi ?
���Si vous avez consta té un chan ge ment en la ma tière, est- il sus cep tible de

s’ins tal ler selon vous ? Pour quoi ?
���Quel est l’im pact éco no mique im mé diat sur votre ac ti vi té pro fes sion nelle ?

Quelles consé quences y voyez- vous à terme ?
���Est- ce que votre ac ti vi té a dû tenir compte des chan ge ments ju ri diques liés à

la crise de la Covid- 19 (rap port à la science et à l’ex per tise, place des li ber tés
fon da men tales, lé gis la tion d’ex cep tion, re cours aux tech no lo gies…) ? Ces mo ‐
di fi ca tions risquent- elles de per du rer selon vous ?

����Quels sont les bou le ver se ments de votre pra tique et de son en vi ron ne ment
en vi sa geables selon vous ?

����Les contraintes créées par le confi ne ment sur la vie fa mi liale ont- elles eu une
in ci dence sur votre ac ti vi té pro fes sion nelle ? Si oui, la quelle ?

mailto:josepha.dirringer@univ-rennes1.fr
mailto:marie.mesnil@univ-rennes1.fr
mailto:philip.miburn@univ-rennes2.fr
mailto:laurent.rousvoal@univ-rennes1.fr
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sur ce sujet du rant la pé riode 2005-2020.

2  Loi n° 2020-290 du 23 mars 2020 d’ur gence pour faire face à l’épi dé mie
de la Covid- 19.

3  Sur le re trait par tiel du juge (spé cia le ment consti tu tion nel et ad mi nis tra‐ 
tif), im pu té à une « au to cen sure » dans un contexte po sant la ques tion des
li mites de sa lé gi ti mi té face au pou voir po li tique, voir La quièze (2020, spéc.
p.  45 et suiv.). Sur les risques liés à la créa tion d’ins ti tu tions ad hoc, voir
Stie gler (2021).
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4  À titre d’exemple, ci tons la contro verse née au tour de la pro lon ga tion
des dé ten tions pro vi soires en rai son de l’état d’ur gence sa ni taire (Pa ri zot,
2020 ; Conseil consti tu tion nel, 29 jan vier 2021, n° 2020-878/879 QPC).

5  Par exemple, la Cour de jus tice de la Ré pu blique re çoit les pre mières
plaintes contre des membres du Gou ver ne ment dès la se conde quin zaine de
mars 2020 (Jac quin, Le ma rié, Pie tra lun ga, Faye, 2020).

6  Sur les  phé no mènes de dé ju di cia ri sa tion ou  dé ju ri dic tion na li sa tion, voir
Pros per (2019).

7  An cien, le constat n’est pas dis cu té. Voir, par exemple, l’ar ticle de N. Bel‐ 
lou bet qui était garde des Sceaux au prin temps 2020 (Bel lou bet, 2021, spéc.
p. 133).

8  Outre Phi lippe Mil burn, co au teur de cette contri bu tion, l’étude, no tam‐ 
ment l’ex ploi ta tion des ques tion naires, a été conduite par Logan Mo reau
dans le cadre d’un stage de re cherche.

9  La Com mis sion eu ro péenne pour l’ef fi ca ci té de la jus tice (CEPEJ) sou‐ 
ligne cette tem po ra li té qui est éga le ment po ten tia li té  : c’est dans cette
pers pec tive no tam ment qu’elle fait de la for ma tion des ac teurs du monde
ju di ciaire un enjeu es sen tiel (CEPEJ, 2020, prin cipe 6).

10  Le souci de dif fu ser ra pi de ment le ques tion naire dans le temps même du
confi ne ment ren dait dif fi cile l’in clu sion d’autres ac teurs exer çant la fonc‐ 
tion de juger. On songe en par ti cu lier aux conseillers prud’ho maux.

11  Voir an nexe.

12  Dans l’ordre de pré sen ta tion  : fonc tion/pro fes sion, prin ci pal do maine
d’ac ti vi té, an cien ne té dans les mé tiers du droit, prin ci pale ville d’exer cice,
genre.

13  Pour ne citer qu’une ré fé rence, l’état d’ur gence sa ni taire n’a cessé, sauf
ex cep tion, que le 10 juillet 2020, pour céder la place à un autre ré gime dé ro‐ 
ga toire conçu comme un jalon pour un re tour au droit or di naire – qui n’a
pas eu lieu, l’état d’ur gence sa ni taire ayant de nou veau été dé ci dé en oc‐ 
tobre.
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Français
Fait so cial total, la crise sa ni taire née de la pan dé mie de la Covid- 19 n’a pas
épar gné l’ins ti tu tion ju di ciaire. C’est par ti cu liè re ment vi sible au com men ce‐ 
ment de la pé riode, lors du pre mier confi ne ment gé né ral de la po pu la tion au
prin temps 2020. Pour sai sir, au moins par tiel le ment, les ef fets de ce bou le‐ 
ver se ment bru tal sur un ap pa reil ju di ciaire alors déjà fra gi li sé, une étude in‐ 
ter dis ci pli naire a été lan cée à Rennes par une équipe réunis sant ju ristes et
so cio logue des pro fes sions du droit. Il s’agit ici, non pas d'en pré sen ter les
conclu sions, mais de pré sen ter ce pro jet en cours, no tam ment en termes de
mé thode. La voie em prun tée consiste à in ter ro ger des pra ti ciens du Grand
Ouest, avo cats et ma gis trats, no tam ment en ma tière pé nale et/ou so ciale,
pour iden ti fier cer tains chan ge ments aux quels ils ont dû faire face et les
traces que ces mo di fi ca tions de leurs condi tions de tra vail pour raient lais‐ 
ser, au- delà même de la crise en cours. En par ti cu lier, un ques tion naire a
été sou mis en ce sens à la po pu la tion ci blée entre mai et août 2020 : il fi gure
en an nexe de cet ar ticle. Un pre mier dé pouille ment des 133 ré ponses re çues
res ti tue im mé dia te ment leur va rié té, en fonc tion de nom breux fac teurs.
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